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Contexte de recherche et pertinence sociale 

Au cours des quinze dernières années, le réseau collégial a connu 
une augmentation significative du nombre de personnes étudiantes en 
situation de handicap (PESH), passant de 1 500 en 2007 à plus de 22 300 
en 2021-2022 (Carrier, 2022; Fédération des cégeps, 2015). Cette 
augmentation s'est accompagnée d'une diversification des besoins, 
notamment au travers d’une hausse des situations de handicap 
« invisible » tels que l’autisme, la dyslexie ou le trouble déficitaire de 
l’attention avec ou sans hyperactivité (TDAH).  

D’un point de vue législatif, les cégeps sont tenus d’accueillir ces 
PESH et de leur offrir des mesures d’accommodement. Toutefois, 
l’implantation de ces mesures ne garantit pas une actualisation des 
pratiques pédagogiques. En effet, depuis trente ans, le passage de 
l’intégration scolaire, selon laquelle les PESH s’adaptent aux conditions 
existantes, à l’inclusion, en vertu de laquelle les établissements doivent 
concevoir des environnements répondant aux besoins de tous, a suscité 
des réflexions dans les milieux de pratique (Boutin et Bessette, 2009; 
Querrien et Caignon, 2023). Inspirées par les principes de la conception 
universelle de l’apprentissage (CUA), les pratiques inclusives visent à 
reconnaitre et à valoriser la diversité étudiante en proposant des contenus, 
des moyens d'engagement et des méthodes d’évaluation variés (CAST, 
2011). Même si des initiatives vers l’inclusion existent dans les milieux 
collégiaux, elles restent trop souvent ponctuelles ou dépendantes de 
l'engagement individuel de personnes enseignantes ou de projets pilotes, 
en l’absence d’accompagnement institutionnel pérenne (Bergeron et 
Marchand, 2015; Harvey, 2021; Harvey et al., 2023; Querrien et Caignon, 
2023). 

En ce sens, le passage de l’intégration à l’inclusion demeure difficile 
et les pratiques inclusives rencontrent des résistances dans leur application 
(Bergeron et al., 2011; Girouard-Gagné, 2023).  

Bien que les personnes enseignantes soient reconnues comme des 
figures clés dans la mise en place de pratiques inclusives, certaines 
expriment des réticences quant à leur application (B. La Grenade, 2017; 
Bergeron et Prud’homme, 2018; Rousseau, 2020). Ces résistances 
concernent à la fois les principes sous-jacents de l’inclusion et les défis par 
rapport à sa mise en pratique (Bergeron et al., 2011; Philion et al., 2016). 
Conséquemment, une transition vers l'inclusion ne peut reposer 
uniquement sur des politiques, elle nécessite des changements dans les 
représentations sociales du personnel enseignant pour tout ce qui a trait 
aux PESH, à l’inclusion scolaire ou à leurs rôles et à leurs responsabilités 
dans cette inclusion (B. La Grenade, 2017; Bergeron et Prud’homme, 2018; 
Rousseau, 2020).  

Afin de mieux comprendre les leviers pouvant influencer 
positivement les changements de pratique inclusifs, une recherche menée 
par le CRISPESH et ÉCOBES-Recherche et transfert a permis d’étudier 
les représentations sociales des personnes enseignantes du collégial 
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concernant l’inclusion des PESH, notamment selon le caractère visible 
(p. ex. incapacités motrices) ou invisible (p. ex. dyslexie, TDAH) de la 
situation de handicap. 

La pertinence de cette étude réside dans son potentiel à éclairer les 
approches pédagogiques mises en place et celles qui suscitent moins 
l’adhésion afin de cibler lesquelles pourraient faire l’objet de sensibilisation. 
Alors que les mesures d’accommodement permettent de répondre à des 
besoins individuels, une véritable inclusion nécessite une transformation 
des environnements éducatifs, dans lesquels la diversité est reconnue et 
valorisée. 

Concepts clés et méthodologie 

Représentations sociales 

Au cœur de ce projet se trouve la théorie des représentations 
sociales, définie comme un système de connaissances partagées qui 
permet aux personnes et aux groupes de comprendre leur réalité et de 
guider leurs actions (Abric, 1994, 2005; Jodelet, 1984; Moscovici, 2004). 
Ces représentations sont structurées autour d’un noyau central stable, 
composé de valeurs et de croyances fondamentales ainsi que d’éléments 
périphériques plus flexibles (Abric, 1994). 

Les attitudes du personnel enseignant face à l’inclusion sont 
largement influencées par ces représentations (Bergeron et Prud’homme, 
2018; Fortier et al., 2018). En conséquence, une meilleure compréhension 
des représentations sociales des personnes enseignantes du collégial sur 
l’inclusion des PESH est essentielle pour identifier les dynamiques 
favorisant l’adhésion à un paradigme d’intégration ou d’inclusion.  

Modèle du processus de production du handicap 

Le Modèle de développement humain – Processus de production du 
handicap (MDH-PPH) définit le handicap comme le résultat de l’interaction 
entre les caractéristiques personnelles d’un individu et les facteurs de son 
environnement, plutôt que comme une condition fixe (Fougeyrollas, 2010). 
Cette perspective met en lumière le fait que la participation sociale dépend 
autant des capacités de la personne que des obstacles ou des facilitateurs 
présents dans son milieu, qu’ils soient physiques, sociaux ou culturels 
(Fougeyrollas et al., 2015). 

La distinction entre handicap visible et invisible permet de mieux 
comprendre les expériences variées des PESH. Les handicaps visibles 
présentent des signes physiques perceptibles, tandis que les handicaps 
invisibles, comme les troubles d’apprentissage ou les maladies chroniques, 
ne sont pas apparents. Cette visibilité influence souvent la reconnaissance 
des besoins et l’accès aux accommodements (Moriña, 2022; Prince, 2017). 
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Méthodologie util isée 

Une approche mixte a été adoptée, combinant un questionnaire en 
ligne pour obtenir des données quantitatives et des groupes de discussion 
pour enrichir la compréhension des résultats (Anadón, 2019; Johnson et 
al., 2007). Le questionnaire, élaboré en plusieurs étapes (conception, 
validation, prétest), comprenait quatre sections principales : 

® Informations sociodémographiques; 
® Test d’évocation lexicale sur des thèmes liés à l’inclusion ainsi que 

des questions sur les interactions sociales du personnel enseignant 
avec les PESH, sur les perceptions du personnel enseignant 
concernant l’ajustement de leurs stratégies d’enseignement et sur les 
attentes du personnel enseignant envers les PE; 

® Adoption d‘une posture pédagogique inclusive et activités de 
formation suivies dans les cinq dernières années; 

® Représentations sociales des rôles et des responsabilités du 
personnel enseignant. 

Les résultats ont été analysés pour comparer les réponses selon le type de 
handicap (visible ou invisible) et pour évaluer l’ouverture à mettre en place 
des pratiques inclusives. Dans cet article, seuls des résultats relevant du 
questionnaire quantitatif sont présentés. 

Résultats clés et implications pour les milieux scolaires 

Au total, 185 personnes enseignantes issues de 13 cégeps ont 
répondu au questionnaire en ligne. Une majorité d’entre elles s’identifie au 
genre féminin (54,3 %). 

Interactions et perceptions 

Une majorité des personnes enseignantes perçoivent leurs 
interactions avec les PESH comme positives, bien qu’elles jugent plus 
difficile de travailler avec celles présentant une situation de handicap 
invisible. Selon Philion et ses collègues (2016), ces différences pourraient 
être attribuées à une méconnaissance des besoins spécifiques des PESH 
invisible, ce qui souligne l’importance d’une formation continue sur les 
divers types de handicap. 

Ouverture aux pratiques inclusives 

L’étude a révélé que les personnes enseignantes sont 
majoritairement ouvertes à ajuster leurs pratiques, entre autres dans 
l’animation des cours et l’accessibilité des supports pédagogiques. 
Cependant, des résistances demeurent pour l’adaptation des rendus et la 
flexibilité des évaluations, perçues comme plus exigeantes en matière de 
temps et de ressources. Ces résultats font écho à d’autres recherches 
(B. La Grenade, 2017; Girouard-Gagné, 2023; Kennel et al., 2021). 
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Efforts supplémentaires perçus 

Le fait que l’inclusion des PESH invisible soit jugée plus exigeante 
pourrait expliquer les difficultés persistantes à sa mise en œuvre (Brière et 
al., 2024; Girouard-Gagné, 2023). Ce constat met en lumière le besoin de 
soutien institutionnel, notamment par des ressources pédagogiques 
adaptées et des mesures incitatives pour encourager le développement de 
pratiques inclusives.  

Applications concrètes pour les milieux collégiaux 

Assurer un accompagnement institutionnel 

L'adoption de pratiques inclusives exige des transformations 
significatives dans les traditions de l'enseignement supérieur et nécessite 
une approche à multiples facettes pour surmonter les obstacles existants. 
Les établissements doivent donc continuer à soutenir leur personnel 
enseignant en fournissant des outils pédagogiques (p. ex. listes d’idées 
d’activités, présentation de différentes formules d’évaluation), des 
ressources adaptées (p. ex. mentorat, webinaires, ateliers pratiques, 
groupes de travail) et du temps pour intégrer ces pratiques inclusives 
(p. ex. réorganisation du temps de travail, travail concerté).  

Former et sensibiliser davantage 

Même si ce message est martelé depuis plus de 20 ans, les résultats 
montrent que les formations sont toujours nécessaires. En explicitant les 
besoins liés aux situations de handicap invisible au personnel enseignant 
et en le sensibilisant, les formations pourraient aider à réduire les 
appréhensions et à améliorer la compréhension des besoins des PESH. 
Verret et ses collègues (2024) corroborent l’idée que la formation et 
l’accompagnement du personnel enseignant peuvent aider à renforcer leur 
sentiment de contrôlabilité et de compétence, permettant ainsi une 
meilleure mise en pratique d’une pédagogie inclusive. 

Promouvoir les principes de la conception universelle de 
l’apprentissage (CUA) 

Promouvoir les principes de la CUA permet de concevoir des 
environnements éducatifs flexibles qui répondent aux besoins de toutes les 
personnes étudiantes, réduisant ainsi la dépendance aux 
accommodements individuels. Comme certaines dimensions de la CUA 
semblent mieux comprises que d’autres, cibler les dimensions qui font 
moins consensus dans les formations – notamment les pratiques 
évaluatives inclusives – pourrait permettre aux personnes enseignantes de 
mieux comprendre comment les appliquer en classe.  
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Conclusion 

Ce projet de recherche met en lumière l’importance d’aller au-delà 
des mesures d’accommodement pour favoriser des pratiques inclusives 
bénéfiques à l’ensemble de la population étudiante. Bien que des défis 
subsistent, entre autres en ce qui a trait aux situations de handicap invisible 
et aux efforts supplémentaires perçus, l’ouverture des enseignantes et des 
enseignants à l’inclusion est prometteuse. 

En investissant dans la formation, le soutien institutionnel et des 
approches pédagogiques universelles, les milieux collégiaux pourront non 
seulement favoriser la réussite éducative des PESH, mais aussi créer des 
environnements d’apprentissage véritablement équitables et inclusifs pour 
toutes et tous. 
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